
Lorsque la Cité des Sacres accueillait le Pardon de la Batellerie 

REIMS Juillet 1982 
 

Placé cette année là sous les auspices de Saint Marcoul, patron vénéré des navigateurs, le 6° 
Pardon de la Batellerie, réunissait le Dimanche 4 Juillet 1982 à Reims, une sélection de vingt 
péniches venues de tous les horizons de France, de Belgique, de Hollande et d’Allemagne. 
Le Port Colbert où relâchent la plupart des péniches transitant par la Cité des Sacres, faisait 
penser ce matin là, à la palette d’un « DEGAS » ou d’un « RENOIR ». 
 

Grands pavois, drapeaux, fanions et oriflammes claquant au vent, formaient une mosaïque 
vivante annonciatrice de fête. Celle-ci se déroula l’après-midi, la matinée étant réservée 
comme il est de coutume, aux actions de grâce. 
 

Une grand-messe suivie par une assistance nombreuse et recueillie fut célébrée de la péniche 
« NOUMKA » par le Père GOSSELET, aumônier de la Batellerie. 
 

La châsse contenant les reliques de St Marcoul était exposée sur l’autel en forme de proue, 
une immense Croix faite de roses dominant l’ensemble. 
Une bénédiction de tous les bateaux à quai suivit cet office religieux. 
 

Tout à fait dans la tradition, les vingt péniches, plus décorées les unes que les autres, firent 
mugir leurs cornes, mettant ainsi un point d’orgue à cette émouvante cérémonie qui alliait le 
sacré et le profane. Il convient en effet de préciser que la « Reine » de la Batellerie 1982 avait 
préalablement été couronnée. 
 

Complainte Batelière   
 
Avé « CESAR » ! Ceux qui naviguent te saluent, « HARDI » « SURCOUF » ! Le temps de 
la marine à voile a vécu. Place à celui de la Batellerie, « PETIT POUCET » « ROSETTE » 
« COLETTE », « FEU FOLLET » de nos canaux. Allez en « PAIX ». « À  NOUS » point de 
« MARTINET », « JOSINA » « DYMPHNA », « HG », « NOUMKA », « JANISA », 
« SITALA », « FUNDY », « GENISSIAT » autant de « SAPHIR », sillonnant nos voies 
d’eau…de Reims à « ORLEANS ». 
 

Bref historique sur Saint Marcoul 
 
D’origine normande, Saint Marcoul, naquit en 488 à Bayeux, célèbre pour sa tapisserie. Il 
décéda le1er Mai 558 à Nanteuil-en-Cotentin. 
Bien qu’il n’ait jamais vécu à Corbeny, cette petite localité de l’Aisne, accueillit en 898 les 
reliques de Saint Marcoul. 
En effet, alors que les moines de l’Abbaye de Nanteuil, fondée par Saint Marcoul fuyaient les 
invasions Normandes, le Roi de France, Charles III dit le Simple, accueillit en sa maison  
royale de Corbeny.                
Il les reçut et fit placer la précieuse dépouille de Saint Marcoul  en sa chapelle Saint Pierre.  
Des liens se tissèrent entre Corbeny et Reims jusqu’à la Révolution Française. 
Durant plus de mille ans, eut lieu le 1er Mai ou le Jeudi de l’Ascension, un pèlerinage 
commérant sa mort. 
Comme beaucoup de traditions, celle-ci se perdit. Ce 6° Pardon de la Batellerie permettra 
peut-être de la remettre à l’honneur. L’avenir nous le dira.   

 
 



 
 

 


